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J !N NENETTE N* PART PART TOUR. — 
t"; :« n'ùies que séparée de [ait de votre mari, 
la :>..i$fraltute de ce dernier sers indispensable 

r i'hKK-mniié dédommages de guerre. 
LKB Pr! i -VAILLE SANS GOSSE QUI 

N Al.ME PAS LES !VÎO\j\EAUX RICHES. — J. 
1,.- propriétaire peut ."eT*endTip. le terrain. — 2. 
A.) eu* où il vous 'créerait à déguerpir actuelle- 
ment, vous pourriez .lii néclarner '.aie uide'iumté 
Cvi- -:•>:'. iajite ruix fcicons uulturaies, aux en- 
tr--;;Ls M uu>; semences : en ces dedésacoord pour 
Sa ii\atio-i <:-e cette indemnité, U faudrait voir 'a 
j'.i:>'   de   paix. 

::--51-99. L. F. — Vous ne pourrez continuer a 
hahiter lu. nvaison qu'avec le censanteinent du 
propriétaire. Toutefois, si ee dernier voulait vous 
fHire expulser, vous auriez à demander immuia- 
temenj au iu^e Ce *aix un délai en vertu de 
la loi récente sur les loyers. 11 est vraisembki,I>le 
que vtftts seriez nut<->risé à habiter la maison jus- 
qu'en jsiHet prochain. 

><^BOU1LL0N EXQUIS 
rcdiise une grande économie, 
améliore incomparablement 
tous potaaes et ssuces*|A' 
^tN  VENTE   >À*TOUTlU. 

TANT VA LA CRUCHE A L'EAU QU'ELLE *»E 
CASSÉ 1902. — 1. Vous ne pouvez contracter ma- 
riage sans le consentement de vos parents avant 
d'avoir atteint l'âge de 21 ans. — 2. Ce n'est que 

•uns suiui majeur rœ voua poodres 
passer outre au défaut de consentement de vos 
parents en leur faisant signifier un acte respec- 
tueux, par l'intermédiaire d'un notaire, quinze 
Jours au moins avnt la céWbratton du mariage. 

UN POILp COSSU DES BOCHES 46 bis. — Eu 
France, au tribunal oivU de votre résidence. 
Ecrivez d'abord au procureur de la République 
pour réclamer l'assistance judiciaire. 

UN ENFANT ABANDONNE V B. D.— 1. Voua 
avez droit au mobilier ainsi qu'à rtruiemnJté de 
dommages de guerre. — 2. Passez au greffe de 
la oommiîsio'n canvonete pour faire connaître 
votre qualité d'héritière. 

VARiCES 
Ulcères, Phlébites, Hémorroïdes 

Soulagement immédiat, guérison certaine et sans dangar 
par le SANPUR Dubat, qui purifia la sans et déconges- 
tionne les veiues, et la SECCASE, pommade calmante et 
cicatrisante: SANPUft, 5.50; f",5.90; cure de 6 llac.SO fr.; 
S£CCA3E, 4.50 ; f", i 90. G. Oubst, docteur en pliarn-^cio, 
80, faubourg Saint-baaJe, Paris et toutes pharmacies. * 

M. F. M. RUE 134. - Il faiidrajt taohar de con- 
naître le nom du notaire chargé de la liquidation 
de te succession de ^otre ancien ;>atron ; vous 
fourniriez à cet officier ministériel le relevé des 
sommes qui vous sont dues. Au cas où vous _ue 
pourriez vous procurer le nom du notaire.*ii 
faudrait assigner la veuve de votre ancien patj^on 
devant te juge do paix de sa résidence actuelle.. 
Peut-être seraft-U bon de recourir à un avocat 
pour suivre celle   affaire. 

MANIN   EN   PRISON.   1129.   —   L'itinéraire le 
Elus court pour vous est celui qui nasse par 

ens. Arras, Paris St-Germain el Roanne Le 
prix d'un billet li'a'.iler et retour en 3e classe rst 
de 102 fr. 15 (timbres de quittance non compris). 

N» 225 J. D. — 1. Oui -• 2. Il est trop tard 
pour réclamer. — 3. Les demandes devaient être 
déposées avant le 11 juillet 1920. 

mm mm mmmn 

PiusD'OPCRaTiar 
NiO'ÉTRANbUQiNT 

CHLTfcS Ol   MATRICES.   EVENTRATÏON, TOUS  DEPLACEMENTS D'ORGANB» 
Le  REDUCTOR    son»  changer   TO*   Habitude».,   quel   que   «oit   le   volume   de   vote*    «rnia. 

vous  évitera   opération»    étranglement    pertes de   forces,   toutes   OÉmsequenoe»   fâonStoeTet 
vous procurera  un  soulagement immédiat. ^ —-».   ■» 

Le  nombre  toujours croissant   .:«>   hernleux qui y ont recoure te considèrent comme le seul 
«Cent inért, politique ieur assurant la réduction constante  et   totale   de   leur   infirmité 

Noua   eHg&geuns   vïvameni    lecteurs   ai   lectrices  qui   offrent, à   consulter  M.   «ACLLAT. 
^%n\T^^i^T^SlAe ^tÊ^^   ^  déra-^   *«u£S*.   dans  C   vïïUj 

suRgTTg vs.TNCUg &Sdrrrt,ïï^ 1   r   iiiiiiiiiiini  in ■    en p.irlan; bas. ESSAI GRATUIT. 
CABINET   REGIONAL   :   64,   BOULEVARD   CARNOT 

TOUS   LES   MERCREDIS   DE   9   HEURES  A « HEURES. 
Monsieur   Pauliat, 

Atteinte de hernie ombilical* depuis vin-rt ans 
et   après   avoir   subi   trois  opérations,  last*.   de 
souffrir    j'ai   eu   recours  à   votre   Réductor   Que 

aUSt^i^Eî 
Monsieur  Pauliat, 

Les   deux    hernies   Joui   Je   souffrais   depuis 
longtemps   ont   complètement   disparu   grâce   a 
votre  merveilleux  «  Réductor  ».  Je vous auto- 
rise a le pubLier et vous, etc... 

Désiré LEFEBVRR, 
257,   rue   de   Tourcoing, 

a Marcq-en-BarœuL 
Lflle.   le 8   février   1921. 

Dunkerque. 27 mers. Hôtel Teriutrrus. 
Boulogne.  28  mars.   Hôtel de  France 
Auchel.  29  mars.   Hôtel   du  Globe 
Saint-Amqnd,  l«r avril.  Hôtel <1e Para». 
Douai. 2 avril. Hôtel de Flandre 
Roubaix, 3 avril. Hôtel do Coq-Hardi 

ceux qui souffrent n'hésitent plus, il m'a sauvée. 
En   témoignage   de   ma   reconnaissance,   vous 
pouvez publier ma lettre 
j M»«  BLERVAQUE. 

8. rue Saleintrter. ReUemmeè-Uiie. 
Le *  février  1921 

Haaebrouck,  4 avril, HôM  SBûnUGeorges. 
Tourcoing, 5 avril. Ca*é Moderne.  Grand TTe». 
Sojnain, 7 avrfl.  Hôte)   Bourlet, jiiisqu'â midi. "" 
Lena, 8 avrfl.  Hôtel de la. Renaissanioe. 
Axraa, 9 avril. Hôtel de l'Univers. 

I 
VICTOR Rt-DENIS. - Vous avez droft au rap- 

pel de solde en qualité de prisonnier «vil ; adres- 
sez votre demande à le Préfecture (5e division). 

L. S. 69. — Non, e*n le faisait, il faudrait tn> 
nrédiatement l'appeler devant Le juge de paix * 
vous pourriez obtenir des domriMges-interets. ' 

m Qtn vovtmATT SAirorR. _ P*», m 

vous serez appelé. Nous Uoon à von rfgnaîer 
que le retard dont vous vous plaignez esf mal- h«ar»ul>ment moral. 

UN SOMME QUI VEUT SAVOIR, FENAIN, «. 
—  Adressez une  réolasntmm  au  «énéral oom- 
mçndant le 1er corps d'armée a LflJe iodiojuea 
votre clause, votne biu-eau de recrutétnerrt et vo- 
trdjépôt ^démdbilisateur. 

MES POtfLES NE PONDENT PAS. — 1. On!. 
~ *• Le propriétaire n'est tenu que d'observer 
les devais de prévenance fixés par ;*us*ge deg 
netix. — 3. Mais si vous receviez congé, vous 
pourriez réclamer immédiatement un délai afin 
de chercher un aofre iogëtnént. Votre donaprie 
devra.il être adressée au juge de paix avant le 
27 avril  proàhuin ^^^ 

CREDIT DO NORD 
CAPITAL:    ! 25.000.000;    VEftSS :   Ï1.S&0.000 

EESERrBS:   S0.000.000 

SIÈGE   SOCIAL A LILLE 
*, 6, 8, B. yEAN-ROISIN — 19, R- NATIONALE 

Toutes Opérations dé Banque 
»*  SUCCURSALES,   AQBNCES  ET  COAPT01ES 

^9- Â"NE SANS CARACO— 1. Avez-vouB reçu 
vos titres de créance du Crédit uationaJ ? Si oui 
adressez une demande d'aoomnte au préfet en 
joignant votre Mtre • Perte ->ubie » (titre A): 
— Ou bien voulez-voue parier d'un dossier de 
demande d avance? Dans ce cas, vous serez 
payée, non pas en espèces, mais en bons d'achat. 
t. est par les soins du préfet que le carnet de 
bons d achat vous sera envoyé 

MARGUERITE PASSE PERSONNE. — Oui. si 
vous nêtes_pae locataire d'avant-guerre. 

t 

LA HERNIE 
ET LBS BËPUCEMSUfS 

DES 0RGANE8 DE LA ÏËBMZ 
■ ■   ■»     . 

Lises le maginral TRAITS DE LA iZERNIB 
de A. CLA VERTE. 

«^Sî*«•oftSin^.^.•0e•<MW, * pmemes, «fa mille (6.000) Docteurs re ommandrtit les Arma» 
ratls brevetés de A. CIA/ERœ^Siie aan-^rt 
vaux  dans  le  monde entier ^^ 

Vous p^^puffrez de Hernie, AnecUon» abd» 
minales, Déplacements de matrice Obésité Dé> 
viationa du corps. Varices, Rein mobile, etc ne iai- 
tes rien avant d'avoir vu l'émmeni Spéc aïs e dea 
Etablissements A. CLAVFRIE. qui sera 

| d'ici  quelques jours  dans   votre -région. 
Les dates ie ce trea. prochain passage vous se* 

[ font eravoyées. ainsi que le magistral « Tra-te de 
la Hernie » (ouwre(ge de ISO pages, contenant 
150 photogravures e! une planche en couleurs), 
et le «Livre d'Or % contenant des milliers d'at- 
testations ; le tout, gratuitement et discrètement. 

Faites votre demande en écrivant aujourd'hui 
même aux  : 

Etablissement*   A.   CLAVERD2,   231.  fauboura 
SainUMarfm. PARIS. _^  

FRANÇOIS PHILIPPE. — 1. Oui, en Belgique», 
— 2. Ecrivez au Ministre de la Défense nationale, 
service des pensions, des secours et de la pré- 
voyance,   12,  .ne  du  Marché-au-Bois,  Bruxelles* 
— 3. Adressez une demande, sur timbre a deux! 
francs, au Ministre de 'a justice, par l'intermé*' 
diaire du préfet. Les oièces nécessaires à la oons< 
titution de votre dossier vous seront réclaméei 
par l'intermédiaire de la Mairie. 

7KNTS   PIHKOTTB   A   L'AOHiaTErjB   SAKS   IKTEHMKniAIRK 

Hommes - 

HARPIGNSEe, 

VALENCK 

fr. 

îf© 

COSTUMES TOUT FAITS 

BLAUDIEH-POLLET 
LILLE — 13, Rue Carftbetta — LILLE 

A.i-CIBT.rsi-iKIuIEiq-'I'S    COMPLETS 
-i Grand  choix de  Literies :- 

Salles à manger hollandaises ...   1.395 fr. 
Lits en fer et cuivre en 1m15 .    .    .       145 fr. 
Chaises paillées, dos troué.    .    .    ,   25 fr. 75 

ÏEIITE AU COMPTÂHT - PRIX SftKS COHCURRENCE ! 

eRANDES    MAISONS    DE    FABRICATION 

PJBtfCAriJHS 
Inégales 

■SK^tB COOPÉRATIVE 
B'flLlMEHTSTIOîl 

DES   POILUS 
d'Aniehe   et   environs 

Monsieur, 
Vous éten prié d'assfeter a 

J'ASSEMBLEE GENERALE 
EXTRAORDINAIRE qui au- 
ra lieu le Dimanche 3 Avril 
1921, «u Û&ifé «le la Paix, 
Crand'Place.   à   3  heures. 

OttEUtE DU  TOUR   : 
M/-idirk!atSc>»   aux   Statwt». 

N.-B.— Leguorum n'ayant 
pes été atteint le 6 Mars, la 
réunion sSura  lîeû  ce yxec. 

(Art.  19 des statuts). 
Le Préskitn*, 

H.   OOGET. 
S.SRHMMMSSMI C" 

Offres tt^maf^des 
D'EMPLOIS 

tOCA+ftW PtAMiS 
t4   rue Esquermoise,  LILLE 

10,153. 

EHTREFBEHEUIS 
METREUR, bien «u cou- 
rant tous corps d'état, dé- 
sire s'eniendre avec Entre- 
preneur pour métrages eai 
pourcentage, région XENS. 
Ecrire R. D. N., au jour- 
nal. 6443. 

OR DEMàHOE 
BONS TRACEURS, MON- 
TEURS et CHARPENTIERS 
EN FER, en charpente mé- 
tainique. 
Bons salaires, Voyaçe payé. 
Aux Chantiers Navals Fran- 
çais.   Annext   de   Caen. 

Se ransengner a M. Biaise, 
31. «t» <ies Eeotes. a Ttnv 
mesnil-LilIe. 6458 

ON   DEMANDE   
UN  BON  PORTEUR 

connatssant le nettoyage des 
fûts a la main. Sadresser 
à la Brasserie MOREL. à 
Auchel {Pas-de-Calais). 

MECANICIENNES 
en chen.iseg pour hommes 
sont demandées pour l'ate- 
lier et U ville. Travaii au 
moteur. Se présenter le ma- 
tin, d» 8 a 10 heures 35, 
rue  Frédéric-Mottez,  Lille. 

Préparation    Rapide 
à la 

PRATIQUB    DES    AFFAIBKS 
SITUATIONS 

procurées  aux   élèves 
31, ru*  *       '■• ■   « 
-—    LILLS   — 

AVIS DIVERS 
Il a été perdu une bague 

d'homme, entre ta Sentinel- 
le et Hénin. Prière A la per- 
sonne qnii l'a rertrotnvée de 
la rapporter S M Detoeffe 
Georges rue Ferrer n» 7, a 
Pe Ute- Foret, 23»" AnzavNord 
Récompense. 14677 

MACHINES   SINGER 
Belles   occasion*   garantîtes. 
a   vendre,   rue   de 
34.  a  FIVES. 

TEcoie, 
6442. 

COURS DE MODES 
DIRIGE PAR 

PAIJLIMrMilllO 
4 RUE    DE    DENAIN  I 
* et pi. Simon-Volant * 
(Porte de  Paris)  LILLE 

PROGRES RAPIDES 
PRIX MODERES 

ON STNSCRIT TOUS les 
JOURS  de 2  à 5  heures. 

VOIES UR1HÂIRES 
Le Docteur FEUCHERE 
Chevalier de la Lésion 
d'Honneur, ancien méde- 
cin-chel de centre d'uro- 
logie aux armées (25 ans 
de pra-ique) reçoit a sa 
CLINIQUE, 21, parvis Str 
Maurice, 21, près la gare 
de Lille, de a h. à miui et 
de 2 h à 7 h., et diman- 
che de 9 h. à midi. VOIES 
UBINAIRES, maladies se- 
crètes des deux sexes et 

intraveineux dans 
LA SYPHILIS 

ANALYSE   DU   SANG 

914 

pianos D'occasion 
en   parfait   état 

COUPLEUX    FRERES 
24,   rue   Esquermoise,   Lille. 

ACTUELLEMENT 
PHILIPP1     1.70fltr. 
MA U PRET Y         2.200    u 
ERARD          2.200    » 
GUILLOT         4.000    n 
SPHQOR         1.600    » 
HUEGLESTEIN .. 2.700 a 
CHAMP-RAMEAU     2.500   » 
BEAUVAIS          2.600    » 
REMY     1500    » 

10.240 

Tout le  monde Sténographe 
en 10 h p la Br&vigraphi». 
Leç. p cher Stén.-dao., etc. 
Plac Locat. mac. 1.50 p. 1. 
S'ad,  7, r.  d'Amiens (midi). 

f8W-    ACHETEZ   LES 
CHAUSSURES POPULAIRES 
*%•%    RUE D'IENA, UlU    -Il 
À. I    -(Cars V et D)—    JL I 

A VENDRE 
Matériel de four de boulan. 
gerie. avec accessoires, bri- 
ques reiractBéiioBs et S -cou- 
lisses. S'adresser ou écrire 
cl»» M. RAYMOND, 40,ave 
nue Dompierre, 6 Y,3L^" 
ciennes. 14.629. 

\/Fi HQ Brasfe a° ÇuiTO 1 ïtLUÛ GARAHT1S 3 ANS < 
**~3:£50<r- Garçoaact et Fîliatts 
complète,   roue libre,   troia. 
gardes boue.  Accessoires. —. 
Remise   aux   marchande. 

DEViNCK fabricant 
16, rite de Pas, LILLS 

CATALOGUE GRATIS 

Voies Urinaire» 
MALADIES   SECRETES 

V CAVRO,  à Lille, boul   d» 
laLibe.-te.116bts.de8h.al9b. 

CABINET DENTAIRE 

SPÉCIALITÉS de pose» de BEKTS 
Prix  très modères 

6, tm GomheFt, à  LILLE 
{près de   la< Prélecture). 

MERCHIE Charles-LouÉ» in- 
forme le. public qu'a portir 
de oe jour il me reconnaîtra 
plus les dettes que pourrait 
contracter sa femme, née 
ARNOLD  E&odte. 6453 

i^SCNTS du CYCLE 
POTJR TOUT CE QTJI CONCERNE 

LA BICYCLETTE 
Adressez-vous   cixez 

TAD-Pï-f 131« toïïmrt de la Lûeilô, 131 
1 UI\vl\    «m LILLE & 

PLUS BA* PRIX QU'A  PARIS 

CYCLES EN GROS ££&*?£? 

DEVINCK,   16, rue de Pas   —   LÎLLS 

CHAMBRES   A   COUCHER 
SaMes ik Manyer 

Chaussures, Confections, etc.,etc. 
23, Rua Nicolas-L/eblanc, LfULË 

FACIbiTÉS   ÙÈ   PAIEMENT 

VIN ROUGE 9», «9 * l'heoV; BLANC 9». iXI fr. rhect, 
par wagon complet pris gare départ. Par réservoirs- ou 
achats importante, prix spécilaux. — Daniel MABP.iJ.Y, 
Vins.   AUDA1S  (Gard). .1945. 

MÔMES    MAISONS 

IDHJjCsT A.I3ST . S-i, x-u.a  Thler3. 
ANICHH : S, rue THiera. 
ROtlBAIX : 164, r-u.o de Lannoy. 

A Vierge Noire 
227, rue Gambette LILLE 

COMMUNIONS   fiSL-fli! 
Modèles Nouveaux ^/w       4eF*r 

Complets BS-fe' 

68-85-125 
Coaflaaoa. - Prime à tout acheteur 

•' 1 

LI >IRS   CHER   DB   LILLE 

La maison prévient sa cllenteîe qu'elle vient de rar 
prendre sa fabrication d"atoant-guerre et ne vamd «uoimaal 
chaaissua-es mocttées sur carton, ni en croûte ïmïta>1îioi» 
box-oaM. Elle ne tait partie d'aucune maison de crettitk 
ce qui lui permet ds vendre sa fahricaitiora 30 ô 50 % 
moins cher que chez les revendeurs,  à quei&té égflJe. 

Artidlesi pour horranes, à pa^Ur de 33 fr., scriidlLté garai». 
tte.— Souaier temme. Richelieu, 25 fr.; Chartes IX, 26 fr» 

Retenez bien l'adresse, cela ce paraîtra pas souvent. 
6«4» 

Bien se COIFFER est un ART 

m ep à le SECRET! ! | ! 

- ^affiSoFà   59 tt 69 fFBBBS 
ARRANGEMENTS ->- 
TRANSFORMATIONS 

1,   rue de Deni.n, \ 
et Place   Simon-Volant | 

fPorta de Paris)        LILLE 

ECOULEMENTS 
Avec le BIBTOO seul, la guérison est certaine et sans 

rechute possible, vu que lui soûl supprime même jus* 
qu'aux filaments muqueux de la première urine du mir 
un,  preuve d'une guérison radicale. 

(Un seul flacon suffit) 
Franco par pesta avec seringue spéciale castra envol da 220 fr* 

V* DECROIS,   Pharmacien-Spécialiste,   a Amiens 

UILLETON DU RB/Ç/L DL»  h>OBD. — N» 65 

S DEUX 
GAMINES 

Qrariê Ciné-Roman en 12 épisodes 

De Louis FEUILLADE 
Adapté par Paul CARTOUX 

U      FILM   6ADMONT 

DIXIEME EPISODE 

LE CANDIDAT A LA MORT 
Aujourd'hui, l'homme n*a pas le droit de 

luir le combat, sans avoir essayé du moine 
de lutter peur ceux qud partagent ses joies 
et ses peines. Toute cette agitation qui l'en- 
tourait, tous ces ouvriers au travaH, tous 
ces employés qui allaient à leur tâche, lui 
disaient létroite solidarité qui unit entre 
eux les membres d'une immense famille. 

L'individu) n'est plus seul. Il ne peut plus 
se dérober à l'effort que font les autres, 
•ans porter tort à la collectivité. 

Mainn retrouvait dans sa mémoire tout 
oe que son éducation de jeune bourgeois 
modeste y avait apporté de ra&etfcnabte et 
d'humain. Il continu* sa coûte «n songeant, 

Il allait droit devant lui» sans savoir où 
le dirigeaient ses pas, quand, soudain, 
ayant levé la tête, il s'aperçut qu'il était 
devant i*hopital de la Pitié. 

La yue dés vastes bâtiments qui abritent 
tant de misérables qui souffrent, l'impres- 
sionna. Sans idée précise sur ce qu'il allait 
faire, il pénétra dan» l'hôpital et s'adressa 
au portier. 

— Pourrais-je   (parler   au   médecin-chef ? 
— Revenez demain matin, à neuf heures, 

lui répondit-on.   Est-ce personnel? 
— Pas précisément. 
— Alors, voua pouvez voir un interne de 

service qui vous renseignera. Prenez l'al- 
lée centrale, tourne? devant le pavillon Du- 
puytrsn ; au fond, voua trouverez le pavil- 
lon des internea. 

Manin suivit les indications qu*on venait 
de lui donner, traversa la cour mtérteure 
aux jardinets bien ratisses et fleuris entre 
les murailles claires On apercevait des 
Éiilihouetlea blanches, çâ et là 

Il arriva devant le pavillon, monta un 
étage et frappa. 

— Entrez. 
Manin se découvrit et se trouva devant 

possible,  monsieur,  car nous avons beau- 
coup de travail. 

Manin était très ému. Il ne trouvait plus 
ses mots, il ne savait plus ce qu'il était 
venu faire, ce qu'il voulait dire. FinffiTL brus- 
quement, il déclara : 

— Pour des raisons impérieuses, je^ vou- 
drais mourir 

La phrase était si brutale, ai maladroite, 
que les deux internes se regardèrent et 
s'exclamèrent en même temps  : 

— Qu'est-ce que vous nous racontes îa 1 
— Oui, monsieur, poursuivit Manin, qui 

avait peu â peu retrouvé son sang-froid, je 
voudrais mourir. . Mais j'ai réfléchi... se 
tuer est trop bête, trop lâche... Je voudrais 
que ma mort pût être aitile à quoique cho- 
se .. Et j'ai pensé, en passant devant votre 
'hôpital, que les médecins avaient toujours 
des expériences à f aire... M et que je pourrais 
très iïieh servir la science à ma façon. 
Cela vous semble peut-être un peu ridicule, 
mais je ne sais pas m'expliquer mieux... 

Les deux jeunes gêna regardaient, leur in- 
terlocuteur avec une certaine incrédulité 
A qui avaient-éls à fsnre ? à un mystifica- 
teur ? à un fou ? Pourtant, ils prirent quel- 

deux hommes en blouse de travail   Le père j qu'égard   pour réconduire. 
de Ginette s'adressa à celui qui lui parut 
le plus âgé. 

— Pardon, monsieur... 
L'interne leva la tête examina d'un coup 

d'osir rapide celui qui l'interpellait 
— Vous désirez ? 
— Voilà, monsieur... ' 
— Expliquez vous    le    plus    rapidement 

— Nous ne doutons pas, monsieur, de 
l'excellence de vos intentions, mais laissez- 
nous vous dire que nous sommes ici pour 
guérir les gens et non pour les tuer... Et 
nous ajouterons que votre proposition nous 
parnttrait-elie mériter quelqu'attention, nos 
règlements sont formels...; 

— Pourtant,  affimait 'Mania  avec  force, 

quoi de plus naturel? La loi ne peut P&a 
ni'empêcher, si je veux mourir, de oie loger 
une halle dans. !a tète, aucun règlement ne 
m'interdit de me noyer, el si je propose 
mon corps pour qu'on fasse des espérie'nces 
intéressantes, on ne veut pas de moi ? 

— Vous pouvez discuter, monsieur. Mais 
ce serait une tâche Uien longue que de vpus 
expliquer pourquoi votre raisonnement est 
trop simpliste. Nous n'avons, axm collègue 
et moi, pas le loisir de,vous donner des ar- 
gumenta convaincants. 

Et tous tes deux se levèrent Manin allait 
se retirer, quand une infirmière parut & la 
grande porte vitrée qu'elle ouvrit 

— Monsieur Bêrard, dit-elle, au second 
interne qui, tout en feuilletant un sivre. 
avait écouté lé^range proposition de Manin, 
le 14 est en pleine hémorragie. Rien, ne peut 
l'arrêter. 

— Avez-vous vu M.  Carlins t 
— Oui et M. Guy ils ast'ont dit de vous 

prévenir immediatement 
— C'est bien, j'y vais. Vous m'accompa- 

gnez, Milard? 
— Je  vous suis. 
Les deux hommes allaient sortir, quand 

M Bérard s'arrêtant sur le seuil de la 
porte, "se retourna Vers Manûi et,' sans dé- 
tour, lui demanda :. 

— Consentiriez-vous à donner votre sang 
pour sauver une jeune - accouchée e/ai va 
n ourir ? 

Manîn n'hésita pas. 
— Certainement , 
L'interna ne s'attendait pas à cette répon- 

se. Jusqu'à cet instant, il avait-cru, com- 
me son collègue, qu'il avait 6 faire à quel- 
qu'un qui ne possédait ipas toute sa raison. 
Combien en avaient-ils reçu quî venaient 
leur faire des propositions saugrenues, sous 
le prétexte de servir la science? 

Mais cette foe'-s, l'Inconnu avait répondu 
avec tant d'assurance et de décision qaon 
ne poilvait pas doutèn de sa sincérité. 

— Veuillez nous suivre alors, monsieur, 
dit-il à Manin. Votre réponse témoigne d'un 
grand courage et rje vous en félicite. Venez 

Es traversèrent un pavillon, au bout 
d'une allée étroite, et pénétrèrent par une 
petite porte dans un vaste bâtiment au fond 
duquel se trouvait une salle aux vitres opa- 
ques : la s-alle d'opération. 

— Ençcre une fois, dit M. Bérard, je 
vous prie de réfléchir,  monsieur,  car... 

Manin ne le laissa pas terminer sa 
phrase  : 

— C'est mutile, monsieur, je sais es que 
je fais. . ne craignez rien... je n'ai jamais 
été malade; je suas sain de corps et d'es- 
prit 

-r- Ceat bien, déshabillez-vous. 
Manin se débarrassa de ses vêtements 

L'interne l'ausculta pendant un long mo- 
ment avec soin. Après quoi, a le fit asseoir 
dans un chariot roulant qui te conduisit au 
fond de la salle, où déjà,, sur l'alèze blan- 
che de la table d'opération, la malade à 
laquelle Manin allait donner son sang re- 
posait; immobile et blême.    - 

Dès son entrée,  Manin avait été comme 
étouffé par l'odeur de l'acide phéhique.  fi t.L*0frmt 

s'y était habitué, peu à peu; ses yeux: ne 
voyaient autour de lui'que bîancfceur et lu*> 
mière. Le plafond, les murs, le sol dallé, 
tout était baigné dé clarté.   • 

Au mur, des étagères de verre, pleines 
d'instruments de chirurgie, qui rutilaient. 
Au centre de la pièce, la table où il allait 
s'étendre, recouverte d'un linge blanc. Il 
regardait tout ce.a avec indifférence, com«> 
me sd ce n'était pas lui qui dût être le pa- 
tient Il ne pensait qu'à la femme qui était 
là, sans mouvement, décolorée... 

La table où H fut placé était toute voisma 
de celle de la malade. Ils étaiewt pres«|iM 
côte à' côte, ainsi que dans un grand lit 

L'interne .se plaça' entre les deux tàWesv 
Manin  croyait qu'on   l'endormirait    M^^ 
non... on lui fit une injection de) citrate de- 

soude, afin, lui expliqua-t-on, que 8B"*san| 
ne ee coagulât point ■   l 
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